
Marie Philomène Sophie (connue comme Lumina Sophie) naît le 5 novembre 1848 en 

Martinique au Vauclin.  

Enfant, elle accompagne sa mère sur les marchés et lors des récoltes de la canne à 
sucre et du café, et fait ainsi l’apprentissage des conditions de vie des ouvriers et des 

paysans. 

 

À 21 ans, Lumina est une jeune femme autonome, dotée d’une forte personnalité. Elle 

est révoltée par le quotidien des populations rurales qui sont méprisées et écartées de 

l’instruction. Ses discours passionnés lui valent le surnom de « Lumina ». 

 

En Février 1870, elle s’engage dans le mouvement de solidarité active au jeune Léopold 

Lubin, un Noir du Marin, lourdement condamné dans une affaire l’opposant à un jeune 

Blanc, Augier de Maintenon.  

 

En septembre 1870, sur la place du marché de Rivière-Pilote, elle participe à la mani-
festation réclamant la libération de Lubin.  

 

Le 22 septembre 1870, lorsque la population du Sud de la Martinique se soulève, Lumi-

na fait partie des insurgés. 

 

Elle marche sur l’habitation « LA MAUNY» dont le propriétaire affiche sa nostalgie du 
temps de l’esclavage et se vante d’avoir fait condamner Lubin. Mais, l’insurrection est 

rapidement vaincue. 

 

Lumina est arrêtée le 26 septembre 1870 puis incarcérée au Fort Desaix.  

Le 8 juin 1871, Lumina est condamnée aux travaux forcés à perpétuité pour incendie et 

participation active à l’insurrection.  

 

Elle arrive au bagne de Saint-Laurent du Maroni (Guyane) le 22 décembre 1871.  

Elle y meurt huit ans plus tard, victime d’épuisements, de maladie et de mauvais traite-

ments. 
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